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lraiisvcivalu a une villosité pale , tandis qtéelle csl noirâtre sur le rosie du 
corps, sauf sur les cèles postérieurs dos élylres où elle est pale. 

Xamerpus fasciolatus. 

Lon/j. a millim. '\/h. — Oblongus, sat angoslus, niger, nilidulus, pilosulu^ , 
elylris nt rimpio manila posl-basali sal magna , su lu ram fere nllingcntc, el \ i H a 
ante apical! inedio arcuala, olrinque angnlata rufoleslaceis; capile soi lalo, subli- 
liler pnnclnlalo; prolhorare pnulo Ira ns verso, anlicc angnslnto, lalerihns arcnalîs, 
loviler rufomarginatis, dorso sal fort i 1er <*t sal dense punclalo; elylris oblongF. 
forliler dense punclalis, apice rolundnlis, macula poslica inlenliim cnni anlica per 
mnrgmem eonjuncla; pedibns ru lis. 

Plus étroit , ])lus convexe el plus petit que scs congénères: le dessin des 
élylres est analogue ii celui de A", Ilourffeoiai Fairm., niais la taille el la 
Forme sont bien dillérenles. 


C LEU l DES VO( ) EAtîX DL Ml SEW lilIlSTüIRE VATI /tELLE DE l\ilUS. 

i»An M. Sium. Sciikxkmng (i»k IIavibouhg). 

1. Chjiuus muku Kr., vnr. mft voit fris ni. 

Dans la description de son Cylirints nigcr (Deutsrh. Eut . /rit . , 1 8 *> j . 
p. 8â ) , SI. le docleur Kraalz dit que le corps de celle espèce est entière- 
ment noir, à l'exception de la base îles antennes qui est jaune. Un exem- 
plaire du Muséum de Paris provenant du Congo el un second exemplaire 
Faisant partie de nia collection et provenant de. Dénilo (Congo Français) 
ont l'abdomen enlièrcmenl roux. 

2. Pallenis cuspidata sp. nov. 

Klnngnta, nigro-ryanea , cnpifo protlinrarequo ri i lis , elylris apice cuspitlalrs, 
deiisissime punclulalis, nnlire fort i ter strialo-punctatis, nigro-cynncis, mandis qiml 
tour, scntrllo liLuraque sut lirait longn ante opicem uiveis. — Longueur: lA-itî mil- 
Jim. 

Madagnscar, baie d'Anlongil (A. Moequciys. iSq8). 

Tète rousse, rugueuse; antennes serrifonucs à parlir du FF article, 
noires, sauf le i ,r article qui est rom. Corselet roux, coin exe, atténué 
dans sa partie postérieure, plus large que chez. nntlijtrnnis Casl., den- 
sément granuleux. Kcnsson couvert de pubescence blanche. Flylres d’un 
Mou noir, bleues eu arrière, légèrement renflées de chaque coté de IVens- 
sou, longues cl étroites, aeuminées a rexlrémité, mais non aussi longues 

W J’ai obtenu (v dentier individu (b* M. 11. Dinirkier, de Paris. 
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ni aussi pointues (pie chez Yacntipcnnis j chaque élytre séparément arrondie 
au sommet, très finement et densément ponctuée et présentant, en outre, 
dans la moitié antérieure, de gros points carrés, disposés en stries. Chaque 
élytre est ornée de quatre points blancs arrondis, les deux premiers situés 
sur une même ligne trans\erse en arrière de la base, l’un tout près du bord 
latéral, l’autre sm le disque, non loin de la suture; le troisième point (le 
plus grand) est placé vers le milieu de la longueur de l'élytre à égale dis- 
tance du bord externe et de la suLure; le quatrième point est situé en 
arrière du milieu et au voisinage du bord externe: il existe, en ouire, le 
long de la suture, près de l’extrémité des élylres, un mince liséré de pu- 
bescence blanche. Le dessous du corps elles pattes sont d’un bleu noir; les 
trochanters, roux. Le mésosternum présente de chaque coté une tache de 
pubescence blanche. L’abdomen est finement velu. 

Voisin du Pall. acutipennis Cast. , mais avec les élylres moins longuement 
acuminées eu arrière, le corselet plus large (aussi large que chez le Pall. 
Iricolor Cash), les taches blanches des él y très plus grandes et différemment 
situées. 

3. Pallenis crinitifasciata sp. nov. 

Cylindrica, nigro-caerulea, capite prothoraceque ilense rugulosis, antcnnis 
nigris, arliculo primo rufo-brunneo , elytris parallelis, apice conjimclim rolun- 
datis, excavalo-punctatis, pone medium fascia arcuala pilis sericeis albis formata, 
apice densissime breviler flavo pubescentibus, pedibus longis, nigris. - - Longueur : 
i3 millim. 

Madagascar, haie d’Antongil (A. Mocquerys, 1898 ). 

Stature du Pall. iricolor Cast. Entièrement d’un bleu noir. Tète finement 
et densément rugueuse; antennes serriformes à partir du 5 e article, noires 
avec le i cr article roux. Corselet également convexe, ses cotés parallèles 
dans leurs deux-tiers antérieurs, densément et fortement rugueux, présen- 
tant au milieu un sillon longitudinal peu distinct et quelques rides trans- 
verses en avant de la hase. Ecusson couvert d’une pubescence dense, blan- 
châtre. Elylres parallèles, très fortement gihbeuses à la base, de chaque 
coté de l’écusson, ces gibbosités allongées et finement ponctuées; ponctua- 
tion des élylres forte, sériée, sauf sur le quart postérieur qui est seulement 
couvert d’une ponctuation fine et dense. Elylres ornées en arrière du milieu 
d’une fascie arquée, blanche, soyeuse, plus large au bord latéral qu’en 
dedans et n’atteignant pas la suture; l’extrémité des élylres est pubescente 
sur une large étendue, et quelques longues soies jauuâires existent dans 
leur partie antérieure, surtout auprès de la suture. Le dessous du corps et 
les pattes sont d’un bleu noir; les cuisses postérieures sont remarquables 
par leur longueur et leur gracilité. 

Cette espèce doit se ranger à côté du Pall, aulica KL; elle est facile à 
distinguer par sa coloration entièrement bleue et par sa pubescence. 


f\. Pseudopallenis splendida sp. nov. 

A , .splentlida, nigra, cnpite gtabro, protliorace ininiilissinie punelulalo, 
nnlcimis bnuincis, vix «Iculalls * rlylris posl humeros contraclis, basi unirai lo^i'i H 
jii'nic illalîs , entier forl il < *r strialo-punctatîs, apico glabris, pone mnlium fascia 
lia va rfevala, ante /nedinm fa^cia brcvissima argnton, fcmoribus posticis basi 
llaws, libiis larsisrjw? ruÜs. — Longueur, 9 millim. 

Madagascar, baie d'Anlongil (A. Mocquerys. 189S). 

Les élytres, resserrées en arrière des épaules el dilatées à l'extrémité, 
ainsi que leurs gibbosités basilaires, ornées chacune d’une (onlîc de longs 
poils, font ranger celte espèce dans le genre Pscmhpallenh Ktnv. (.SV. 
Entoinol., 1890, p. 00 ). La lèle esL très brillante et ne présente, rà et là. 
que quelques points lins: les antennes sont brunes avec le 1" article 
noir; les articles 7-10 sont nettement transverses: le dernier article osl 
presque aussi long que les trois articles précédents pris ensemble. Corselet 
convexe, présentant une constrirlion avant la base et montrant un sillon 
transversal au tiers antérieur: le disque est très finement pointillé, luisant. 
L'écusson est dépounude pubescence. Les él\ 1res présentent à la hase une 
gibbosité pénicillée el, en arrière du milieu, une farcie élevée, jaunâtre, 
dilatée >nr les bords latéraux et 11e louchant pas la suture. Fn axant de celte 
j'ascie, il en existe une autre, qui est très courte, formée de poils son eux 
blancs. Ponctuation des élylres forte, sériée en axant delà deuxième lasrie; 
eu arrière de celle-ci. les élxlrcs sont lisses et luisantes: toute la surface des 
élxlres, surtout vers l'extrémité, est garnie de soies Unes el assez longues. 
Le dessous du corps est noir: les méso-el inélastermim présentent, de chaque 
côté, des ladies de pubescence Manche. Les pattes sont grêles: la base des 
cuisses postérieures est jaune, les jambes et les tarses sont roux ou bruns. 

\ oisin du P&cwhpnlt. hinucricaUusu Kiiw. . mais distinct par su (aille 
bien plus grandi* et par ses éhhvs ornées de deux lascies. L'espèce est aussi 
semblable au P ail. bifascis Fairm. , mais les lascies sont dillémumeul si- 
tuées: le sternum est roux el la base des cuisses postérieures est d’un jaune 
clair. 

f). Stenocylidrus fastigiatus KL. var. rujlpex 1)1. 

La description de klug (L'/mï, p. 280, I. I, f. 1) romient bien à un 
exemplaire long de 1 .\ millimètres, mais dont les pattes sont entièrement 
rousses. Je donne un nom particulier à celte forme distincte. 

G. Tilloclerus aurosus Fairm., var. ru/ipes m. 

Un exemplaire de celle belle espèce a 1rs pattes entièrement Pouv.es. 
tandis que, chez le (>pe. les pattes sont de la conteur du corps, c'est-à-dire 
noires. Les antennes sont noires. Olie variété se distingue nettement du 
Tilforlvrus Icstnrciprs Fairm. 
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7 . Callimerus dilcis Weshv. 

La tache blanche de la base des elytres occupe quelquefois toute la hase, 
quelquefois elle manque totalement. Les cuisses postérieures ont chez tous 
les exemplaires du Muséum (au nombre de 6) l'extrémité foncée; les 
jambes postérieures sont également plus ou moins rembrunies. 

8. Gallimerus flavofasciatus sp. n. 

Niger, flavo pilosus, antcnuis, pedibus, elylrorum hasi, fascia submediana api- 
ceque flavo-lestaceis. — Long. 8,5 millim. 

Siam (Bocourt). 

La tête est couverte, dans sa partie antérieure, d’une pubescence blanche, 
dense; le verlex est très finement et densément ponctué: le labre, les palpes 
et les antennes sont jaunâtres; les dernières sont terminées par une massue 
de quatre articles. Le corselet est aussi large que long, étranglé à la base, 
profondément sillonné en arrière du bord antérieur, avec une ponctuation 
clair semée et peu distincte; sur la dilatation latérale existe une fossette peu 
profonde. Elytres relativement larges, densément et assez fortement et assez 
irrégulièrement ponctuées, noires, avec la base, une large fascie en amère 
du milieu et l’extrémité jaunes ; la fascie basilaire est dilatée auprès de la 
suture; la fascie médiane est arquée, sa convexité tournée en avant, et elle 
s’étend , comme la tache basilaire , du bord latéral à la suture. Le dessous du 
corps est noir à l’exception des deux premiers segments abdominaux qui 
sont jaunes comme les pattes. Les jambes postérieures ne sont pas dentées. 
Tout le corps est garni de poils assez longs, blancs sur la tète et sur le 
sternum , jaunâtres sur les autres parties du corps. 

Celle espèce se rapproche du Callhn. îatiftons Gorh. , des lies Philippines, 
mais ses élyires ont une fascie médiane et l’extrémité jaunes. 

9 . Priocera strigicollis sp. n. 

Nigra,nitida, dense cinereo-pilosa , protliorace longitudmaliter rugoso-strigoso, 
antice et postice ferrugineo, ely tris ad medium nsque fortiter slrîato-punctalis, 
postice fere laevibus, dimidia parte antica rufa, postica nigra, apice flavo, fasciis 
duabus propter medium flavis, abdominis segmento primo pedibusque rufis. — 
Long. 9 millim. 

Minas Geraes, Caraça (Gounelle, 1886). 

Tête noire, densément et grossièrement ponctuée, avec les antennes et 
les palpes roux. Corselet avec des rides longitudinales, serrées et très dis- 
tinctes sur le disque; noir, avec les bords antérieur et postérieur roux. 
Elytres rousses dans leurs deux-tiers antérieurs, noires en arrière, avec deux 
lascies transversales et l’extrémité jaunes; la première fascie est située immé- 
diatement en avant du milieu, près du bord antérieur de la partie noire 
des élyires; cette fascie s’étend du bord latéral jusqu’à la deuxième série 


«le points. La deuxième fa scie csl située en arrière <lu milieu cl atteint la 
suture, mais non le bord latéral. Les é! y très sont marquées de séries de 
gros points en avant de la deuxième fascie et sont lisses en arrière de celle-ci ; 
la région avoisinant IVcusson est déprimée. Les inéso-el mélaslernum sont 
d'un brun roux: l'abdomen est noir, a\ee le premier segment roux. Les 
pattes sont rousses: les cuisses sont reullées à l'extrémité. 

Le Prioc. strigicolli s- se sépare de toutes les espèces connues par sou cor- 
selet densément striolé. Quelques espèces (Prioc. spinolac Thoms. , cylin- 
drica Thoms.) n'out de rides longitudinales que sur les bords latéraux du 
prolhorax. Par sa coloration, notre espèce se rapproche du Prioc. margi- 
nicoills Chevr. 

10. Priocera pygmaea sp. n. 

l'Iuvo-hrunnca , d«*nse pilosa, capile protliorac» que obscurioribus, prothornre 
impunrtato, auto medium bigibboso, ehliis anlice striato-pundatis, fasriis tribus 
nigris vol hrunucis orna lis, fomoribus hast flavis. — Long. 5-f) millim. 

Piov. de Bahia, S. Antonio da Barra (Counelle, i8qo). 

Tète et corselet d'un brun roux ou noir, luisants, imponclnés. le dernier 
bigibbeux en avant du milieu, 1rs deux gibbosités limitées en avant par un 
sillon transversal très distinct latéralement. Les antennes sont leslaeées. 
Llylres marqués île séries de gros points jusqu’en leur milieu, points qui 
sont surtout nets sur la large fasrie noire. Les entres sont d'un brun jau- 
nâtre et présentent trois fascios brunes ou noires: la première, située a la 
base, est souvent peu distincte et n’est quelquefois représentée que par une 
tache ellacée: la deuxième Fascie rsl située au milieu, la troisième en arrière 
du milieu: les deux dernières Fascios se rejoignent souvent le long dr la 
suture et au bord latéral. Le dessous du corps est d'un brun jaunâtre. Les 
pattes sont rousses ou brunes: la base des cuisses est jaunâtre. 

Cet insecte est une des espèces des plus petites du genre; elle sr rap- 
proche, par sa coloration des Prioc. pro.rimn Chevr. et ntfcscciis Chevr. 

1 1. Phloeocopus costatus sp. n. 

Klongalus, parnllohis, llnvo-hrunnoiis, capite densisdnio minute punctalo. 
hrunneo, antennis nifn-brmmcis, articule ultimo duobus prneccdcntihus longinpe, 
protliorncc brmmoo, baô lubomilato, Inlorihus dense granulnso, oly Iris antice 
grosse scrinto-puiict.itis, intcrslitio quinte postier fortiter ele\ale, nigro-brunrieis, 
basi, fascia medinini apirequo lïavis, pedibus (lavis, geniculis nigris. — Long. 
8 millim. 

Madagascar occid., Tulléar (G. Crandidirr, i«Sqq). 

Corps parallèle, assez plat eu dessus. b*s antennes alleigneul à peine 
la base du corselet ; les articles g et n> >uul triangulaires, leurs angles 
internes pointus: le dernier article est plus long que les deux précédents 
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pris ensemble. Le corselet, d’un brun roux, est de la largeur des cl vires el 
présente en arrière du milieu un relief brillant: le disque est «parsèment 
ponctué el luisant et les bords latéraux sont granuleux. Les élytres pré- 
sentent dans leur moitié antérieure de gros points disposés en stries, points 
(pii s’effacent brusquement un peu avant le milieu; le cinquième intervalle 
est caréné el s'étend presque jusqu'à l’extrémité, où la carène offre sa plus 
foile saillie. Les élylres sont d'un brun noir avec la base assez largement 
testacée; une large fascie dentelée située vers le milieu et l’extrémité sont 
jaunes. Le sternum est brun, l’abdomen d’un brnn jaunâtre. Les pattes 
sont jaunes avec les genoux noirâtres. 

Cette espèce ressemble au Phlœocopus mediozonaius Fairm. , d’Obok; 
elle est facile à reconnaître à ses élytres munies d’une carène aiguë. 

12. Opilo triangulus sp. il. 

iNigro-piceus, nilidus, capilc prothoraeeque subtïli ter sat dense punctululis. 
ore, palpis anlennisque rufis, clytris non profundc slriato-punctatis, rufo-bmnneis, 
in medio macula latéral! Iriaugulari nigra, femoribns flavo-rufis, apice laie nigris, 
tibiis tarsisque brunneis. — Long. 12 mitlim. 

Cocbincliine (R. Germain, 1 86 4 ). 

Télé et corselet d’un brun noirâtre, finement et assez deusément ponc- 
tués: labre, palpes et antennes roux, ces dernières ayant leur massue plus 
claire, parce qu’elle est revêtue de tins poils blanchâtres. Le corselet pré- 
sente en avant un sillon transversal arqué el un sillon longitudinal, court 
et profond. Elytres avec des stries régulières de points serrés et peu pro- 
fonds, indistinctes auprès de la suture; d’une coloration brun roux, chaque 
élylre présentant au milieu du bord latéral une tache triangulaire noire 
dont la pointe est dirigée vers la suture. Le sternum est brun ou noir, les 
bords du métaslernum bruns; l'abdomen est d’un brun roux avec le milieu 
des premiers segments foncé. Les cuisses sont jaunes avec l'extrémité noire : 
les antérieures sont fortement renflées: les jambes et les tarses sont noirs 
ou d’un brun roux. Le corps est densément velu en dessus et en dessous. 

\ oisin des Opilo casîaneipcnnis White, sordidns Westw. , hypocaustus 
Gorh., etc., dont il a la forme parallèle, assez déprimée, el les antennes 
grêles: il est remarquable par ses élytres ornées d’une tache triangulaire 
noire. 


13. Opilo strigicollis sp. n. 

Paralleîus, bruiineus, nitidus, c.apite dense pimetalo, prothorace nilidissimo , in 
disco profunde non dense punctato, bituberculato, in medio foveolato et longilu- 
dinalilcr strigato, laterihns rngulosis, ely tris ad apicem usque scriatim punctatis, 
tlauclis, macula post-sculellari fasciisque duabus denlatis bruuneis, pcctorc rufo, 
abdomine flavo-brunneo, pedibns pallidis, geniculis nigris. — Long. 1 2 mitlim. 

Madagascar occident. , Tulléar (Bastard , 1897 ). 


Les antennes sont d'un brun noir, avec l'extrémité plus claire par suite 
île la prisse nce d’une villosité jaunâtre. Le corselet est à peine plus long que 
large, de la largeur des él^ 1res, très légèreinenl atténué eu avant, furie- 
ment mgulcux sur les Lords latéraux, avec des points peu denses, mais 
profonds sur le disque; la dépression médiane présente quelques rides lon- 
gitudinales. Les élyli^s sont cou\ertes de séries de points enfoncés, attei- 
gnant presque l'extrémité, points partiellement effacés dans la région dorsale 
postérieure. La couleur des élylrcs est d'un brun jaunâtre clair: en arrière 
du sculellum existe une lacbc noirâtre indistincte: en outre, les élylrcs sont 
ornées de deux fascies transversales noirâtres; la première, dentelée, est 
située en avant du milieu et rejoint l’épaule le long du boni latéral ; la 
deuxième fascie est plus large cl est située en arrière du milieu. Les pattes 
sont pales, avec les genoux noirs. 

Es, >èce remarquable par ses élylrcs ponctuées jusqu’» l'extrémité et par 
les rides discoïdales du corselet; elle se rapproche de Vüpîlo bnnincotinclu-s 
Fainn., de Madagascar, dont elle diffère par sa forme parallèle, par sa 
.sculpture et par sa coloration. 

1/1. Orthrius rufotestaceus sp. n. 

Rufo-lesLaceus, nitidus, pilosus, cnpile suMilissime densissime puuctiilalo, pro- 
tlioracc dense ronspicue punctato, oh tris slriato-puuctatis. — Long, 8,5 à 
i i millim. 

Dardjiling (llarmand, t8<jo). 

Entièrement d'un roux leslaeé, à l'exception des yeux qui sont noirs et 
quelquefois du sternum cl de l’abdomen , qui sont rembrunis. Télé couverte 
d’une ponctuation très dense et très lino, à peine visible: front présentant 
deux fossettes arrondies et bien marquées, sans carène: palpes et antennes 
roux, le quatrième article de celles-ci plus long que le troisième: la massue 
est pubcsccnle. Le corselet est plus long que large et présente en axant un 
sillon transversal arqué; ses lianes sont glnbidcnsemeiit renllés, fortement 
déprimés eu arrière de ce rendement, qui est marqué d'une fossette du coté 
dorsal, où il est parfois limité par un sillon arqué; le corselet est en entier 
linemeut et densément ponctué, plus distinctement que la tète. Les él \ 1res 
ont des stries ponctuées, bien marquées, se prolongeant presque toujours 
jusqu’à l'extrémité; la strie sulurale est faible. Le sternum et l'abdomen 
sont roux ou bruns: les pattes sont d'un jaune leslaeé. 

Voisin de YOrtltrius s'Iriatopimr talus Schklg. 

15. Orthrius tuberculicollis sp. n. 

Fnlvns, ni t ici ns , pilosus, cnpile suMilissime densissime pundiilalo, prollinrace 
inacqunli, ante medium liibetrulL duobus, cUtris irrcgulnritcr striatn-punctn 
lis, peelnre fulvo, ilbdumiile flibn vet lirmilieo, pedilnis rufo-testan is. — Long. 
7-8 millim. 
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Dardjiling (liarmand, 1890). 

Ressemble beaucoup à l’espèce précédente, mais sa taille est plus petite; 
son corselet est iniponctué, sillonné longiludinalemeut et transversalement, 
et présente, en arrière du sillon antérieur, deux larges tubercules ronds, 
presque toujours bien distincts. Les éîylres n’ont de stries ponctuées qu’aux 
bords latéraux; près de la suture, elles sont presque lisses ou présentent 
de faibles sillons longitudinaux. 

16 . Orthrius dorsalis sp. n. 

Rufo-brunneus, nitidus, pilosus, capite prothoraceque densissime subtiliter punc- 
tulatis, hoc tuberculis tribus rolundis, elvtris irregulariter profunde striato-pnnr- 
talis, brunneis, macula magna communi ante medium apiceque tîavis, femoribus 
apice flavis. — Long. 7-8 millim. 

Dardjiling (Harmand, i8c>o). 

Semblable à YOrihr. tuberculicollis sp. n. Tête et corselet très finement 
ponctués. Pronotum inégal comme chez ce dernier, et offrant trois petits tu- 
bercules dont deux situés en arrière du sillon extérieur, le troisième au 
milieu du bord postérieur. Ponctuation des élytres plus forte que chez l’es- 
pèce précédente, le disque ne présentant que quelques points espacés; la 
suture esL longée en arrière par un profond sillon longitudinal. Les élytres 
sont brunes, avec une grande tacite commune . jaune , en arrière de l’écus- 
son; le quart postérieur des élytres est également jaune et comprend une 
macule transverse rousse. Le dessous du corps est d’un jaune roux ou 
brun. Les pattes sont d’un brun roux, les cuisses jaunes à leur base. 

17 . Orthrius lateralis Schklg. 

La collection du Muséum contient deux Orthrius 9 provenant de Ternate 
(iMoluques), auxquels s’applique bien la description de YOrthr. lateralis 
Schklg [M/ui. Mus. Geuova (2) \\, 1899, p. 1 38 ] : mais ces insectes sont 
entièrement, d’un roux tcstacé, a part les yeux, qui sont noirs. 

18 . Clerus binodulus Gorh. 

Cette espèce est très variable au point de vue de la coloration. La tache 
noirâtre transverse de l’angle apical des élytres est quelquefois peu appa- 
rente 011 manque entièrement. L’abdomen est le plus souvent en majeure 
partie roux, avec le premier ou les deux premiers segments seulement 
noirs: d'autres fois, la coloration noire s’étend beaucoup, en sorte que les 
deux ou trois derniers segments restent seuls roux. Au contraire, l’abdomen 
de quelques exemplaires est entièrement roux; en ce cas, le corselet est 
aussi roux ou brun, ainsi que les pattes, eL la tache apicale jaunâtre est 
plus large et sans macule noirâtre. Quelquefois, la moitié antérieure des 
élytres es! en grande partie noire. 
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19. Glerus eximius Mannerh. ( holosericeus AN liïteV 

Chez cell ' 1 espèce, les taches basilaires des élytrcs sont plus ou moins 
étendues , ce (pii fait que tantôt la couleur rousse, tantôt la couleur noire 
prévaut sur les élvtres. La forme extrême chez laquelle la tache commune 
nrhicnlaire est en connexion a\cc les taches humérales et forme avec elles 
une lascie. e>l décrite par Mannerheim (Bull. Moscou , i843, p. * 2 48). Mais 
la plupart des exemplaires du Muséum (il y en a en tout ai exemplaires) 
répondent à la description de NN hile (Cal. Cl end. , 18 ^ 9 , p. 58); ici, les 
taches noires basilaires sont séparées. 

20. Ci.eiu s nmcoLLis Casl., var. nigncollis m. 

Spinola a déjà fait renia npier ( Clé ri les , 1 , p. 2 G 1 ) que le corselet a 
parfois la marge antérieure noire. Quelquefois celte couleur noire s'étend 
sur tout le corselet: j'appelle celle forme var. nigncollis. 

21. Clerus elegantulus sp. n. 

Nigor, nitidulus, nntennb. basi et apice ru fis, prolhorare rufo, inargine antico 
nigro, elytris antico sut»erintim pumtolb; nigris, basi nifo- testais, fasria 
mediana curvata tlava, apice cinereo pub^ronte. — Long. (3 millim. 

Vénézueln, La \ iclorin (F. Geay, 189 b): trnuvé sur le bois pourri. 

Tête nnire luisante, densément et très finement ponctuée, couverte de 
poils gris dans sa partie antérieure: yeux ayant l’éclat du cuivre jaune: 
palpes roux; antennes noires, sauf à leur base et à leur extrémité «pii sont 
rousses, la massue pubescente. Corselet éparsemenl et finement ponctué, 
luisant, roux, avec le boni antérieur noir sur une largeur plus ou moins 
grande. Les élylres sont couvertes dans leur moitié antérieure de gros 
points subsériés: leur moitié postérieure est finement et à peine distinc- 
tement ponctuée. Elytrcs teslocées sur leur tiers antérieur, noires en 
arrière, présentant une fascio jaune, étroite, arquée, dont la convexité est 
dirigée en avant. If extrémité des élylres est couverte d’une pubescence d’un 
jaune gris (pii dessine nettement une bande arquée, étroite, partant de la 
suture et se dirigeant eu arrière et en dehors de façon à figurer avec la 
lascie médiane, dans la moitié postérieure des élylres, un cercle jaune un 
peu allongé. Dessous du corps et pattes noirs, les épimèns du méso- et du 
métastermun roux comme les hanches. 

Espèce proche parente du CJ. Salrini (iorh. 

22. \i Lies s neko Spin. 

Le type de celte espèce a les élylres rousses, avec soulouionl la suture et 
l'extrémité bleues; mais Spinola remarque déjà (('Jrritrs. 1, p. .Vu) (pie, 
parfois les élylres. sont ornées d’une fascio liansverse bleue, dont les 
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dimensions paraissent très a a fiables. Une telle variété est figurée planche 27, 
figure 5 . Chez plusieurs exemplaires du Muséum, le bleu des élytres s’étend 
de plus en plus et forme finalement la couleur du fond. Quelquefois les 
épaules sont rousses, à l'exception, toutefois, du caîus huméral qui est 
toujours bleu ; une fascie transversale en arrière du milieu et le bord latéral 
de l’épaule jusqu’à cette fascie sont également roux. Au lieu delà fascie, il 
n’existe parfois sur chaque elytre qu’un point isolé de grandeur variable, 
situé en arrière du milieu. Quelques exemplaires sont entièrement bleus, à 
part les épipleures qui sont roux. 

23. Lissaulicus dispar sp. n. 

Oblongus, flavo-rufuîus, nitidus, supra inaequalis, irreguîariter iligro-eaeruleo 
maculalus, elytris basi tuberculaîis, anlennis flavis, arliculis 7 0 , 8°, io° nigris, 
arficulo 9 0 rufo-brunneo , pedibus anticis tlavo-brunneis, leviler umbralis, femo- 
ribus forliler clavatis, pedibus posterioribus flavis, femoribus nigro-maculalis, 
tibiis apice tarsisque nigris. - — Long. 8 millim. 

Madagascar, baie d’Àntongil (A. Mocquerys, 1898). 

Je ne place cette espèce qu’avec hésitation , et seulement à titre provi- 
soire, dans le genre Lissmdicus , dont les espèces actuellement connues ont 
le dessus du corps lisse et luisant; au contraire, chez la présente espèce, 
le dessus du corps est inégal, comme chez les Pelonium fasclculatum Kl. et 
scoparivm Kl., les Erymanfhus , etc. Mais quant à la forme générale du corps 
et à la figure des antennes et des tarses, l'espèce nouvelle ressemble tout à 
fait aux Lissaidicus. 

Tête irrégulièrement ponctuée, d’un jaune roux on brun, maculée de 
noir; une fascie noire transversale existe sur le front; en arrière de celle-ci 
s’étend une tache longitudinale, et le verlcx présente trois taches plus ou 
moins confluentes; les yeux sont profondément écbancrés en avant et dorés. 
Les antennes sont minces et portent une grande massue de trois articles 
plats, dont les deux premiers sont triangulaires et le dernier ovalaire et 
acuminé; les premiers articles sont jaunes, le 6 e article brun, les 7 e et 
8 e noirs, le 9 0 d’un brun roux, le 10 e (le plus grand) noir, le 1 i e jaune. 
Le corselet est plus long que large, atténué en avant et en arrière, avec 
sa plus grande largeur en arrière du milieu; le disque est éparsement 
et irrégulièrement ponctué, inégal ; il présente un sillon transversal en 
arrière du bord antérieur, un sillon longitudinal au milieu et une ligne 
oblique de chaque coté de ce dernier sillon. La coloration du corselet de 
cet insecte n’est pas aisée à décrire. Des taches et des stries noires sont 
dispersées sur le disque du prothorax ; il existe une ligne longitudinale 
de chaque coté du sillon médian, et une autre tache longitudinale, acn- 
minée en avant et en arrière, est siluée sur la ligne médiane entre ce sillon 
et î’écusson. Ce dernier est noir. Les élylres sont dilatées en arrière et 
offrent à leur base une protubérance lestacée; le disque présente plusieurs 


fossettes, les unes grandes, les anlres petites. et quelques élévations caréni- 
forines: une carène double s'étend de l'épaule jusqu'au milieu des él vires. 
Comme le corselet, les éUtres son! m «a en 1res de noir bleu et de ja\me: 
quelques points noirs bien distincts sont situés sur une même ligne longi- 
tudinale le long du bord latéral: la suture, fortement élevée, est leslacée 
dans sa partie postérieure. Le dessous du corps est jaune, sauf le métns- 
leruuni qui est d’un noir luisant el quelques petites taches noires sur le 
mésoslernum. Les pattes antérieures, d’un brun jaune, sont en partie bru- 
nâtres: leurs cuisses sont fortement renllées; les pattes intermédiaires el 
postérieures sont jaunes, a\ee une tache sur les cuisses, l'extrémité des 
jambes el les tarses noirs. Tout le dessus de l'insecte est tacheté de groupes 
de poils gris; des poils noirs plus longs existent au bord postérieur des 
étires et aux pattes. 

L'espèce ressemble quelque peu aux Euoplioidcs Fairin.: mais le corselet 
n'est pas composé de trois parties, el la conformation des palpes est toute 
antre. 

À celle occasion, j’observerai que le genre I plielockroa Quedenf. n'est 
point identique au genre Us smi licus Walerli.; M. Kmverl a énoncé le 
premier celle erreur, que M. Lnlulc a reproduite dans son «Cataloffus 
Clcridarum Chez Lissuulicus , le dernier article des deux paires de palpes 
est séeuriforme; chez \phclochvoa y le dernier article des palpes maxillaires 
est cylindrique. Chez Lissau liens , la massue dos antennes est plate, foliacée; 
chez Aphclochroit , elle est beaucoup plus-étroite e! compacte. Les élylres des 
Apliclochvoa sont densément el irrégulièrement ponctuées. Tous les Aphclo- 
c h rott connus sont presque entièrement roux, le plus souvent de couleur 
chair, sauf les pattes qui sont plus ou moins noires. 

2 / 1 . Xenorlrrns gen. uoV, 

Corpus clongahim, romexum, alalmn. Oeuli suhtiliter granulati , antiee thriller 
oxrnvali; palpi maxillnrcs ol Inhinlc* arliculo ultime smiriformi ; nntonnae 1 i-nrli- 
rulntac, moiiilifornirs, arliculo ultimo pynformi. Pmi borax convcxns, nitiilns, feiv 
hievis, anlice el pnsticc constrirtus, i n ilisro (anlice) fuveis dnalms profil ml îs. Klylrn 
fore lüevcs, nilida, luuncris \alde elevatis, in H* laterihus pone basin comprcssis. 
Codes robiMi, femorihiis pnslicis elytrorum apicem liaud al tinrent ibus, unguim- 
lis basi ohlusc dcntalU. 

Je propose de créer ro genre noiixeau pour le Trnfrodnulnm Edward si 
1 1 m ru ( Trnns , ylwer. Eut. Soc. y \ III, 1880, p. 1 Ay V L'insecte présenle, il 
est vrai, le faciès d’un Trofrodcndnm , mais les espères de ce genre se Irnn- 
\enl seulement en \uslralie 4 tandis que I espèce actuelle est de l’Amérique 
septentrionale. Kn outre, certains earnclères dilVérenliels paraissent justifier 
la création d’un genre nouveau. 

Chez les Tmtrodeudron , les élylil'S son! couvertes dans leur moitié anté- 
rieure de points grands, profonds, sériés; le genre nninean a les élylres 
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presque lisses. Elles présentent seulement en avant de lins points clairse- 
més; en arrière, les points sont plus serrés, mais ils restent toujours très fus. 
Les épaules sont élevées, niais il n’existe pas de gibbosités auprès du scu- 
tellum, alors que ces gibbosités sont très distinctes chez les Trogodendron . 
Le corselet n’est pas granuleux, mais lisse et luisant, et ne préseule que 
quelques points profonds: le sillon transversal antérieur est fortement mar- 
qué: sur le disque, de chaque coté, se trouve une fossette assez profonde. 
Les antennes ne sont pas si robustes que chez les Trogodendron ; le 
deuxième article n’est pas globuleux, mais presque de la longueur du troi- 
sième; les articles 4-io 11e sont pas dentelés ; le dernier article est pyriforme, 
et son bord interne n’est pas droit comme chez les Trogodendron , mais 
échancré. Les cuisses postérieures n’atteignent pas l’extrémité des élytresou 
de l’abdomen; les ongles sont épaissis au milieu et obtusément dentés. 

25. Eburifera callosa KL 

Espèce très variable dans sa coloration. Quelquefois la couleur noire 
prédomine sur les élytres, l’extrémité et les bords latéraux et basilaire de 
ces organes sont seuls roux; de meme, la tête et le corselet sont parfois noirs. 
Les pattes étant rousses avec une tache fémorale noire, ou noires avec la 
base des cuisses rousse. La sculpture est aussi variable. La fine granulation 
de la tête et du prothorax est tantôt distincte, tantôt obsolète, et la pre- 
mière goutte élevée des élytres, le plus souvent ponctiforme, est quelque- 
fois transversale. 

26. Eburifera pulchra sp. nov. 

Efongatn , sal convexa, subtus viridi-aeneo micans, capile, aiitennis prothora- 
ceque rufis, hoc convcxo, antice profunde angulalim imprcsso, disco parce luber- 
culato, elytris cyaneis vel violaceis, antice seriatim crenato-punctatis, postice irre- 
gulariler rugosis, guttis obliquis quattuor et punctis rolundis dnolms allas, 
pedibus nigro-cyaneis, feniorum basi rufa. Long. S înillim. 

Madagascar, baie d’Antongil (A. Mocquerys, 1898). 

Le corselet de cette espèce est fortement convexe et présente en avant un 
sillon transversal très profond, arqué; le disque est granuleux, les granu- 
lations plus grandes que chez Y Ebur. eallosa KL et clairsemées. L’écusson 
est couvert d’une pubescence blanche. Les élytres sont en partie d’un bleu 
noir, en partie violacées, et couvertes de grands points qui sont presque 
réguliers en avant et se changent, vers l'extrémité, eu grosses rugosités: la 
série suturale de points forme, jusqu’au indien, une strie profonde. A11 pre- 
mier et au second tiers de chaque élytre existe une goutte élevée, trans- 
verse, blnuche: au milieu, entre ces dernières macules, auprès de la suture, 
un petit poiut blanc élevé. Le dessous du corps est d’un vert métallique 
obscur, excepté le prosternum qui est roux. Les pattes sont d’un bleu noir 
avec la base des cuisses, surtout aux pattes antérieures, rousses. 
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Gelle belle espèce est bien reconnaissable aux six gouttes (''levées des 
élytres, ainsi qu’à la coloration cl à la sculpture du corselet. 

28 . Thalerocnemis basiventris sp. nov. 

Supra dense llavo j>ilosa et longe nigro crinita, cajiile fulvo \el nigro, nilidissi- 
ino, prolhoraco bruimcu-nigro, lrans\erso , anle medium sulco Iransverso reclo , 
elylris nigro-bnmneis, lateribus nigris, dense punctalo-strinlis, in medio minus 
di'iisc seriralis, Icinoribus loslaceis, nigro-apiralis vel mgro-inaruhilis, filais sma- 
ragdinis, larsis bnmnois. Long. 5-6-5 ntillim. 

Nouvelle-Guinée, Dorey (liaflray et Maindron, 1878). 

La télé est très luisante , iinponrluée, le front dépourvu de fossettes, 
noir 011 d’un brun roux: les antennes sont brunes avec la base plus claire 
et l’extrémité parfois plus obscure. Le corselet csL brun, plus large que long; 
il présente en avant un sillon transversal, droit, indistinct au milieu: ses 
lianes sont fortement arrondis et portent nue fossette assez grande;le disque 9 
est finement et densément ponctué et e>[ couvert de poils jaunes, soyeux. Les 
élytres sont brunes ou noirâtres, plus obscures à l'extrémité; leur bord 
externe est noir jusqu’au milieu: les séries de gros points en atteignent l'ex- 
trémité. Elles sont couvertes de poils jaunes, soyeux, sauf au milieu ou il 
existe une tache rase noirâtre. Le sternum est brun et l'abdomen noir, sauf 
à la base et à l'extrémité qui sont jaunes. Les cuisses sont jaunes, les pos- 
térieures avec l’extrémité noire et les quatre antérieures avec une tache 
noire: les jambes sont vertes, les tarses roux ou bruns. 

Voisin du Thtdevocn. s* maraud [ ti Ida lis Kntw; s’eu distingue par la tête et 
l’abdomen noirs, par les points des élytres plus profonds , etc. 

28 . riadianocoiîi geil. IIOY. 

Oruli glabri, anlice profonde exrntufi, snbtilitcr gnmulali; labnun fortiler 
(■marginal inn ; palpi maxillarçs nrlicujo ollimo fosiformi , labiales eodeni longe tiiiin- 
gnbiri; îiuliMin.ie 1 t -nrlindatae, arliculis 6-t 1 clavnm lalam planam lormnnlibus , 
(piitni in gtinerc IHacoccrux. Pro thorax bnsi apicetpie aogoslato, laleribus fortiler 
rolimdalis, pono medium lalisdums, antice hand omarginatiis, note medium pm- 
lunde impressus. Klytra ovala , densisdmc sublililer pilusa, subtililer slrinlo-pimr- 
1 0 1 n « Tarsi 5-nrliculati . nrliculo primo recondito, tertio bilido, articulé !\ primis 
lainellalis, unguiculis in medio laie dontalb. 

(le genre présente le faciès des Plaroccru.s Kl. et Euplacorovus Kr. Mais 
les antennes sont piales depuis le IP article (elles le sont dès le IV chez les 
Plarot'erwt et Euplucoccrus); le W article est long et minci 1 , cylindrique: les 
articles h et 5 sont un peu dilatés à ( extrémité, |e$ articles 6-i) fortement 
dilalés et anguleux à l'extrémité; le dernier article est inséré dans le 10“ 
et arrondi à lextrémite. Les élytres sont couvertes de séries de points lins 
atteignant presque l'extrémité. \ 11 contraire, riiez les Placorrras , le* ri tires 
sont pm loin (/• me ni striées par des rangées de gros points Iransveises; chez 
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les Eupiacocerus , les élytres offrent, dans leur moitié antérieure, une 
ponctuation fine, irrégulière. Les yeux sont ras, profondément échancrés 
en avant, l’échancrure plus profonde que chez les deux antres genres. 
Eupiacocerus Kr. et le genre voisin Lttcordarius Kmv. ont le dernier article 
de tous les palpes cylindrique et acuminé; chez Plathanocera , le dernier 
article des palpes labiaux est triangulaire. Chez Cardiostichus Quedf. , les 
antennes sont composées d’articles cordiformes, peu serrés, pourvus de 
longs poils; le corps est plus oblong-ovale, les yeux sont garnis de poils, 
les ongles sont dentés au milieu comme chez notre genre. 

Le corselet du genre nouveau est convexe, fortement atténué en avant, 
moins en arrière; les lianes sont fortement arrondis, la pins grande largeur 
étant située en arrière du milieu. 11 existe en avant du milieu un sillon 
transversal, profond, arqué; la hase est distinctement rebordée; la marge 
antérieure est simple. 

29. Plathanocera uniformis sp. nov. 

Fulvo-hrnnnea , subnilida , capite prolhoraeeque subtilissiroe punclalis, fore 
rugulosis, pancis punctis majoribus inslruclis, ely Iris densissime rugnlosis, subli- 
liler stria to-punclatis et dense fulvo pilosis, antennarum clava nigra. — * Long, 
îo millirn. 

Côte d’ivoire, Baoulé (H. Pobéguin, 1897 ). 

Tout le corps d’un brun rougeâtre, h Texceplion de la massue des an- 
tennes qui est noire; le dessus dn corps couvert de poils courts jaunâtres, 
mêlés de quelques poils plus longs. Le front présente une carène distincte et 
deux impressions légères. Les yeux sont glabres, profondément -échancrés; 
le rebord latéral de la tête se prolonge jusqu’au fond de cette échancrure. 
Les antennes atteignent la base du prothorax et sont fortement dilatées à 
leur extrémité. La tête a un col court. Le corselet est densément et très 
finement rnguleux et marqué de quelques points pins gros; dans son sil- 
lon antérieur existent quelques rides transversales peu distinctes. Le 
dessous du corps et les pattes sont d’un brun rougeâtre, avec les jambes 
un peu plus obscures. 

Le Placocerus julvus Linell de l’Afrique orientale diffère de celui-ci par la 
ponctuation des stries des élytres grosse, par les yeux velus, par le des- 
sous du corps, les pattes et les antennes noires. 

30. OmMADIÜS F1L1FRONS Goi’ll. 

Un exemplaire dn Muséum, provenant île Nouvelle-Guinée, a les pâlies 
presque totalement noires. 

31. Gephaloclerus basipes sp. nov. 

Niger, nitidus, pilosus, capite prolhoracequo fere lævibus, elytris forliter irre- 
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gnlarilcr punctatis, femoribus basi albis, genubus larsisquc cutis. Loup. 
3*5 -4,5 millim. 

Abyssinie (Mission de Bonchamps, Ch. Michel et M. Potier, 1899). 

Ynr. vuficollis m. 

Niger, prolhorace, aulcunîs pedibuque nifïs vol lestacois. 

Tête el corselet lisses et luisants, montranl seulement quelques points à 
peine perceptibles; le Iront présente deux fossettes. Les antennes sont jaunes 
avec l'extrémité plus obscure. Le corselet, plus étroit fpie chez les autres 
(jfhaloclcvus , a d’ailleurs la môme forme; il présente latéralement en arrière 
une impression profonde, en avant de laquelle on remarque une fossette. Les 
élytres sont un peu éeliancrées ou bord latéral, séparément arrondies à l’ex- 
trémité, couvertes d’une forte ponctuation irrégulière et serrée. Les pattes 
sont grêles, garnies de longs poils blancs, les fémurs blanchâtres à la base, 
les genoux et les tarses roux. 

La variété nijicollis a le corselet, les antennes et les pattes d’une meme 
couleur lestacée. 

Cet insecte ressemble au CcphalocL rufofcmomlns Kr.. mais il a le corselet 
plus étroit, ce qui rend sa tète encore plus proéminente. Sa coloration est 
aussi dilTéreute. 

32 . Tenerus robustus sp. nov. 

riavD-ochratvus , capite prolhuraccqiic dense et pi'ofundc, i*hlris dcnsissiine 
ot inimitissime puuclatis , bis siihlilissime quadriroslnlis, punclis (luubiis protlio- 
racis, elylrorum apicr* mtremo, nnlcunis, genubus, libiis tnrsisquo nigris. 

t.ong. 1 a-i 5,5 millim. 

Tonkin septentrional, llaut-Sung-Chai (llabier, 1898). 

Cette espèce est lapins grande et la plus robuste du genre. Entièrement 
d’un jaune d’ocre, à l’exception seulement des mandibules, des veux, des 
antennes, de deux points ronds situés en arrière du bord antérieur du 
corselet, de l'extrémité des élytres et des pattes (excepté la base des 
cuisses largement teintée de rouge) (pii sont noirs. Le corselet présente au 
milieu du bord postérieur une gibbosité brillante et imponrtuée. b\s 
élytres sont marquées d'une ponctuation irrégulière très fini* et très dense, 
surtout dans la moitié postérieure, et montrent quatre légers vestiges de 
cotes longitudinales. L’cxtrémc bout des élytres seul est noir. I æ dessous 
du corps est roux, densément ponctué. 

33 . Tenerus analis sp. uov. 

l'Iavo-rornueiis, aulemiL, genubus libiis, Ursis, tlioraris mnrnfis qnatlnor, 
etylronim .ibilmninisque apice uigris, «dytris niiirnstnlutis. — Long. 9 millim. 

Cèle d’ivoire, Assinie (Cliaper, 1889). 

Cet insecte n In tète, le corselet el le devons du corps d’un ronge éra r * 
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late; les élytres sont testacées : le corps est partout couvert de poils jaunes, 
fins, plus ou moins longs. La tête est finement et très densément ponctuée, 
le corselet Ve si un peu plus distinctement mais moins densément; le der- 
nier a quatre taches noires arrondies, Lune située au milieu du bord exté- 
rieur, une autre plus petite sur un faible tubercule placé en avant du bord 
postérieur, et les troisième et quatrième un peu en avant du milieu du 
bord latéral. Les élytres sont densément ponctuées, la ponctuation deve- 
nant plus faible en arrière; le long de la suture, il existe un sillon longitu- 
dinal, et sur le disque, bien plus près de la suture que du bord latéral, 
on remarque une cote fine mais distincte, atteignant presque l’extrémité; 
le quart apical des élytres est noir ainsi que les trois derniers segments 
abdominaux et les pattes, h l’exception de la base des cuisses qui est 
rouge. 

Je tiendrais cet insecte pour une forme du très variable Ten. variabilis 
KL, s’il n’avait une côte sur les élytres, côte caractéristique pour beau- 
coup de Tenerus asiatiques de même que pour le T en. biplûgtntus Fairm., 
provenant d'Obok; en outre, les anlenues sont testacées et les pattes sont 
en majeure partie noires. 

34. Pelonium inaequalicolle sp. uov. 

Elongation, poslice amplialnm fuscum vel nigrum, cinereo-pubescens, anten- 
nis nigro-fuscis, arliculo ultimo apice lestaceo , prolhoraee inaeqnâli, ely tris an lice 
forliler stria lo-p une la lis, in inedio dense albo veslilis, apice testaceis, aille api- 
cem cyaneo-maculalis, pedibus teslaeeis, femonbus nigro-maculatis. — Long. 
i5 millim. 

Amérique méridionale (Castelnau, 1 845 ; coll. du Muséum de Paris, un 
individu); Saint-Paul (ma collection). 

Ce Pelonium nouveau a des affinités avec les Pel. ainoeuum Guér. , niveum 
Cbey. , elc. , chez lesquels les élytres sont en partie couvertes d’un duvet 
blanc, dense, velouté. Tête brune ou noire, densément ponctuée, avec la 
bouche jaune: les antennes sont brunes, leur massue ordinairement plus 
sombre, le dernier article jauue à l’extrémité. Corselet très inégal; au mi- 
lieu se trouve une ligne longitudinale partant du bord antérieur et se pro- 
longeant jusqu’en arrière du milieu; trois sillons transversaux plus ou 
moins distincts délimitent divers tubercules, et notamment deux tubercules 
situés de chaque côté, et trois au bord postérieur, qui sont bien distincts 
et lisses, tandis que le corselet partout ailleurs est densément ponctué, sur- 
tout sur les bords latéraux. Élytres avec des séries irrégulières de gros points 
jusqu’au milieu; leur moitié antérieure est brune ou noire, la postérieure 
jaune: mais il existe sur chaque élytre, avant l'extrémité, une grande tache 
luisante d'un bleu noir. En avant de cette tache se trouve une large fascie 
d’un blanc de velours, qui, selon toute apparence, s’enlève facilement par 
le frottement. Tout le dessus du corps est couvert de poils longs et denses, 




(1 un blanc fjrïs ; le dessous esl noir elcsl revelu, comme les pâlies, d'une 
sorte de velours blanc. Les pâlies sont jaunes, les cuisses maculées on an- 
nelées de noir, les cuisses et jambes antérieures presque totalement noires. 

Un exemplaire de ma collection a une coloration générale plus obscure. 

Très voisin du Pci. amornum Gnér. . dillérenl par sa pins grande taille, 
son corselel très inégal, l’absence de la lâche ldeuo humérale et de la 
petite gibbosité couronnée d'une lonllè de longues soies sur le vertes, etc. 

3’3. iSkcrobu .vidmiabcm Mope. 

G p \ccrobia, ainsi que le Xecr. fflabi-n Cliampollion , ne di flore pro- 
bablement pas du cosmopolite Yecr. vuftpes Dcgecr. Les deux espèces ont 
été trouvées dans les momies égyptiennes, et lïope dit ( Trans . Enl. Soc. 
London , 1 S 3 I. * * * * * 7 i , p. IX) que la couleur de pourpre, que quelques exem- 
plaires présentent, provient de riiillueuce des médicaments employés pour 
l'embaumement des cadavres. Le Muséum possède deux exemplaires pro- 
venant de ffope. Ils sont d'un teslncé pale, avec les pattes cl les antennes 
plus claires, et leur corselel présente un reflet bleuâtre. IVnt-èIre la colora- 
tion pâle esl-elle la conséquence d'une certaine immaturité des insectes? 
Ln ce qui concerne la sculpture, les exemplaires ne diffèrent aucummenl 
du Xccr. rujipes très variable sous ce rapport. Quant à l'absence de poils, 
l'explication qu’en a donnée llope est très vraisemblable. 
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I. Sru(elli‘riiisr. 

Poecilocoris dissimilis nov. Sp. 

Longueur, 18 inillini. 5: largeur. io millim. 3. 

Kn ovale un peu allongé, de couleur jaune brun, à macules irrégulières 

mais sv métriques, brun rouge. Télé d'un brun rouge brillant, avec un fin 

liséré noir h sa base, fortement ponctuée et rugueuse, très peu sinuée au- 
devant des yeux. V cotés presque parallèles, sur les deux tiers de leur lon- 
gueur à partir des jeux; ces cotés finement bordés, puis en ovale arrondi 
a l'extrémité. Tv lus dépassant un peu les joues, lisse à son extrémité; tout 
le reste de la tète fortement pondue, ridé et rugueux, l’ronnltim moins 

rugueux, à ponctuations a>sez fortes, irrégulièrement espacées: un sillon 
profond, transversal près du boni antérieur n'atteignant pas les cotés laté- 
raux, qui sont un peu déprimés et ridés transversalement , mais les bonis 


